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Le trentième annuaire de la Société suisse d’histoire économique et sociale, consacré aux 
« Nouvelles contributions à l’histoire économique », affirme que : « De toute évidence, 
l’histoire économique vit une véritable renaissance » (David, Straumann & Teuscher 2015). 

Après avoir été reléguée au second plan par la popularité des approches inspirées de l’histoire 
culturelle, l’histoire économique et sociale suscite en effet, ces dernières années, un intérêt 
renouvelé parmi les historien.ne.s. Les défis posés à l’histoire économique et sociale demeurent 
cependant nombreux. Parmi eux figure le découplage de plus en plus profond entre la recherche 
historique portant sur l’économie d’une part et celle menée dans le champ des sciences 
économiques d’autre part. Depuis les années 1970, à mesure que l’histoire délaissait les 
problématiques d’histoire économique, la science économique s’autonomisait des autres 
sciences sociales et historiques dans un double mouvement d’abstraction théorique toujours plus 
poussé et de mathématisation de ses recherches. Le résultat de ces années de découplage 
académique est une incompréhension grandissante entre ces deux groupes de disciplines (Sewell 
2010, Boldizzoni 2011, Calafat & Monnet 2016). 

Ce numéro de Traverse rassemble des contributions qui thématisent l’interaction entre 
entreprises, institutions et territoires. Le numéro prend le pari de renouer avec ces trois objets 
classiques de l’histoire économique et sociale : les entreprises en tant qu’acteurs centraux de la 
vie économique et sociale ; les institutions, soit les règles formelles qui visent à cadrer leur 
comportement et qui sont en permanence renégociées par les acteurs; et enfin les territoires dans 
– ou à travers lesquels – les entreprises déploient leurs activités et qui sont à leur tour façonnés 
par les pratiques économiques. Ce faisant, ce numéro ambitionne de contribuer au débat sur 
l’encastrement social et géographique de l’activité des entreprises à différentes périodes 
historiques. 

Nous appelons de nos vœux des contributions – allant du Moyen Âge au XXe siècle – revisitant 
les travaux de l’économie néo-institutionnelle (North 1990, Greif 2006, Acemoglu & Robinson 
2012)  et ses critiques (Garner 2009, Grafe 2012, Carus & Ogilvie 2014, Clemente & Zaugg 
2017), ainsi que les recherches de l’histoire des entreprises, promues entre autre par des revues 
telles que la Zeitschrift für Unternehmensgeschichte et Enterprise and Society. Quelles formes 
d’organisations entrepreneuriales ont émergé au cours des siècles ? Comment ont-elles interagi 



avec les institutions de leur temps ? En retour, comment les entreprises ont-elles influencé les 
institutions et les contextes dans lesquels elles évoluaient ?  Quel poids les facteurs territoriaux 
(voire plus largement spatiaux) ont-ils eu dans la conception des stratégies entrepreneuriales ? 
Comment les entreprises ont-elles contribué à façonner les espaces géographiques ? Dans quels 
jeux d’échelles ces pratiques peuvent-elles être analysées par les historien.ne.s ? En quoi les 
interactions entre acteurs économiques, institutions et territoires peuvent-elles contribuer à un 
renouveau théorique des recherches sur l’histoire des entreprises et des entrepreneurs ? Des 
études plaçant une entreprise ou un secteur au centre de leur investigation, mais aussi des 
recherches qui partiraient de territoires ou d’institutions spécifiques seraient les bienvenues.  

 

Les personnes intéressées sont invitées à faire parvenir leur proposition d’article (1 page A4) par 
email aux trois éditeurs d’ici au 30 novembre 2017. La livraison des articles est prévue en mars 
2019. 
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